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TENDANCE    

> ACTU ÉCO 
LE VILLAGE DES ARTISANS D'ART
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••• « Montereau + » la Ville lance son appli.





Les épreuves révèlent les forces et les fragilités. Au 
fond proches l’une de l’autre, elles ne dépendent bien 
souvent que de la volonté. Du libre-arbitre. De chacun. 
Notre société traverse de multiples et terribles épreuves. 
À chacun de jouer !

Interdépendants

Nul besoin de faire appel aux idéologies majeures 
des siècles passés. Nul besoin de faire s’affronter 
le libéralisme prétendument individualiste et le 
collectivisme qui ne renvoie à aucune solidarité 
spontanée. Si ce n’est le solidarisme. L’engagement 
individuel au service du groupe. Car plus que jamais 
nous sommes interdépendants pour affronter la multi-
crise de la Covid19. Les moyens de lutter contre la 
propagation du virus sont dans l’action individuelle, pour 
une efficacité collective. Le sauvetage de l’économie 
de notre pays et de nos quartiers réside dans nos 
pratiques de consommation. Spectateurs 
ou acteurs. Diseux ou faiseux. Nous 
avons tous, chacun, une responsabilité à 
exercer. Protégeons-nous pour protéger 
les autres. Consommons local pour sauver 
nos producteurs, nos commerçants, nos 
emplois, notre vie locale.

Et si nous en profitions pour changer notre 
modèle ? Pour changer nos comportements ? 
Pour changer tout court ? C’est à notre 
échelle ce que nous distillons jour après jour 
dans les décisions municipales et l’action 
communale à Montereau.

Unité

« Nous sommes en guerre ». Ces mots du président 
Emmanuel Macron pour décrire le positionnement de 
l’État face à la Covid19 ont eu des difficultés à résonner 
dans l’oreille d’une société dont bien des générations 
n’ont connu ni la guerre, ni les privations. Notre société 
aseptisée qui gère le risque sans en prendre plus guère 
a tendance à « regarder ailleurs », comme disait Chirac. 
En période de crise majeure l’unité s’impose. Mais notre 
société médiacentrée semble avoir perdu le sens des 
priorités et le combat du quotidien est plus âpre sur les 
sujets périphériques que pour combattre le mal en lui 
même. Les intérêts immédiats de quelques personnes, 
de groupes constitués ou non, prend le dessus. En fait, 
notre pays paraît incapable de mener cette guerre. Même 
contre un virus. Et ce malgré les efforts des citoyens qui, 
eux, sont dans leur immense majorité mobilisés. Merci à 
eux, merci à vous !

Solidarité 

Car la bonne nouvelle réside dans la résurgence de solidarités 
oubliées et l’émergence de nouvelles solidarités. Jamais 
depuis bien longtemps l’attention envers les entourages n’a 
été aussi vive. Les consciences sont éveillées. Réveillées. 
Et l’envie de « faire ensemble » s’est retrouvée dopée. 
L’atelier éphémère de fabrication de masques au printemps 
ou la TEAM en sont de beaux exemples monterelais, 
parmi d’autres initiatives personnelles ou associatives 
nombreuses. Faire ensemble quelque chose pour tous. 
Voilà un créneau que la Municipalité souhaitait développer 
et qu’elle propose désormais aux acteurs de la commune.

De la nouvelle démocratie à Montereau

« Il y a plus de lumière et de sagesse dans beaucoup 
d’hommes réunis que dans un seul » écrivait Tocqueville. 
La force de l’équipe, unie dans l’action, solidaire par delà 

les différences. Voilà de quoi rassembler 
les Monterelaises et Monterelais pour faire 
avancer la ville. Au sein des Assemblées de 
quartier, du Conseil des jeunes, de l’Agora, 
du Club des entrepreneurs, du Conseil de 
Surville, du Conseil municipal des enfants, 
du réseau des Ambassadeurs de la réussite, 
de tous ces outils créés par la Municipalité 
pour « faire ensemble ».

J’aime à citer La Boétie : « Les tyrans ne 
sont grands que parce que nous sommes 
à genoux. » Et c’est donc très exactement 

pourquoi il faut se lever. Se relever. Engager sa liberté. 
Et œuvrer ensemble pour le bien commun. C’est tout 
le sens de mon engagement personnel et de l’appel à 
la participation citoyenne que la Municipalité lance. Il 
faut encore lire Tocqueville, comme il faut encore lire 
Platon, Machiavel, Montesquieu, Rousseau ou Marx. 
Nous devons puiser dans ces réflexions profondes pour 
écrire une philosophie puissante du XXIème siècle qui 
mène à l’idéal tout autant qu’à l’action. Une action à 
la fois individuelle et collective, dans un monde où la 
connaissance est infiniment accessible, et trop rarement 
convoquée.

En ces temps difficiles, et particulièrement à l’approche 
de fêtes de fin d’année bien singulières, soyons unis, 
soyons solidaires. À la veille de Noël, appelons Saint-
Vincent-de-Paul : « Le bruit ne fait pas de bien, et le bien 
ne fait pas de bruit. »

Je vous souhaite par avance un heureux Noël, et une très 
belle année 2021 !

UNIS ET SOLIDAIRES
par James Chéron, maire de Montereau, conseiller régional d'Île-de-France
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1ère journée  
du Super Éco-citoyen

Gros plan

Le 7 octobre dernier une centaine de petits et grands volontaires ont nettoyé les berges de 
l’Yonne et de la Seine, opération organisée par la Mairie et l’association la Seine en partage. 
Merci à tous pour cette mobilisation en faveur de la Nature et de notre cadre de vie. 
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4 défis. La ville est plus que jamais au centre des challenges de demain. Crise 
sanitaire, crise économique, réchauffement climatique, déploiement du numérique, 
bouleversement de la démocratie, envie de nouvelles solidarités, changement des modes 
de vie et de travail, reconquête humaniste des espaces, nos villes sont au cœur de 
nombreuses transformations. Comment faire face à cette profonde mutation de notre scène 
urbaine ? Une question essentielle pour anticiper les chantiers à venir. Après des mois de 
débats tranchés par les électeurs, il est très certainement utile de repositionner les points 
cardinaux du projet de mandature pour les 6 ans à venir. Ils se déclinent en 4 défis à 
relever pour la cité du Confluent : urbain, démocratique, humain et écologique. 
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Mais avant de détailler ces 
points cardinaux, quelles sont 
les grandes lignes de force 

qui animent ce projet ? L’ambition 
est immense, l’humain est au cœur 
du projet, un espoir pour une ville 
meilleure à vivre et faire ensemble, 
terreau du développement personnel, 
professionnel et familial de chaque 
citoyen. La méthode est collaborative 
avec pour challenge affiché la 
construction collective de solutions 

partagées. Créations d’une Agora pour 
la ville, d'assemblées de quartier et 
d'un conseil des jeunes : à Montereau 
c’est promis, on va échanger et bâtir 
ensemble ! Si l’emploi est LA priorité, 
c’est en premier lieu par la qualité 
de l’éducation dès le plus jeune 
âge que la municipalité veut agir en 
profondeur pour influer sur l’avenir. 
La santé et l’écologie sont érigées en 
piliers d’un cadre de vie plus équilibré, 
plus harmonieux, plus solidaire. La 

renaissance du centre-ville sera menée 
comme une bataille : politique de 
grands investissements structurants, 
création d’une programmation riche 
et pluriannuelle d’animations et de 
soutien massif aux commerçants. Pour 
atteindre ces objectifs, la Municipalité 
souhaite dynamiser l’action publique 
à Montereau, avec le soutien d’une 
administration plus moderne, plus 
juste et plus efficiente au service des 
habitants. n

Les points cardinaux 
du projet de mandature

Grand angleGrand angle
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des Amendes, d’aménager un Pôle Mé-
dical Municipal et un pôle sécurité dans 
les locaux de l’ancienne trésorerie, de 
transformer la salle Rustic en marché 
couvert et de rénover la place Jean-
Paul II (parvis de la collégiale). Un soin 
particulier sera apporté à l’amélioration 
de la qualité des logements, notamment 
en réhabilitant les bâtiments les plus dé-
gradés dans le cadre d’une OPAH-RU. 
Le stationnement gratuit sera préservé 
dans l’hypercentre (où il est limité dans 
le temps), avec le récent déploiement 
de bornes de contrôle. Le wifi gratuit 
sera prochainement déployé en ville.

Soutenir le commerce de proximité. 
Faire du centre-ville une galerie com-
merciale à ciel ouvert et utiliser les nou-
velles technologies pour rapprocher 
clients et commerçants… tel est le cre-
do. Les actions sont multiples : mise en 
ligne d’une application de commande 
100 % commerces monterelais, avec 
service de livraison à domicile, main-
tien du stationnement gratuit partout 
en ville, soutien des actions de dyna-
misation collective des commerçants 
de Montereau et exonération de leurs 
taxes locales. Ces actions nécessaires 
sont devenues vitales suite à la crise 
sanitaire.

      Dessiner la ville de demain, c’est trouver la bonne 
alchimie entre l’héritage du passé, les aspirations 
présentes, les contraintes qui s’imposent (et qu’il faut 
bousculer !), la construction de l’avenir.

James Chéron, 
Maire de Montereau

"
"

Grand angleGrand angleGrand angle

DÉFI URBAIN 
La bonne perspective. « Dessine-moi un mouton » disait le petit prince 
de Saint-Exupéry au renard, « dessinez-moi une ville où il fait bon vivre » demandent les 
citoyens à leurs élus. Un travail de grand architecte et de chef d'orchestre qui nécessite de 
concilier des données complexes. 
« Dessiner la ville de demain ne peut 
se faire sans donner du sens pour don-
ner envie. Dessiner le Montereau de 
demain, c’est construire le cadre de vie 
des Monterelaises et Monterelais pour 
plusieurs décennies, pour une ville à 
vivre au quotidien, une ville humaine. » 
C’est par ces mots que s’ouvre le « Défi 
Urbain ». Revue de détail.

Dynamiser le centre-ville. Le centre-
ville de Montereau souffre, comme 
tous ceux des villes moyennes de 
France, d’un lent déclin depuis 30 ans. 
La concurrence massive de centres 
commerciaux en périphérie entraîne la 
disparition des boutiques en centre-
ville, les logements perdent en qualité 

et en valeur. Pour 
endiguer le phéno-
mène, il faut à la fois 
embellir l’espace 
public, rénover les 
bâtiments à usage 
d’habitation et de 
commerce et ani-
mer le centre-ville. 
Pour ce faire, il est 
prévu de déve-
lopper les équipe-
ments publics avec 
la construction 
du Grand Théâtre 
(2020 – 2022), d’ins-
taller la Maison du 
Bel Âge au Château 

••• Aménagement des Berges de l'Yonne

••• Le Grand Théâtre de Montereau sera 
non seulement un lieu de production cultu-
relle mais aussi un moteur pour l’économie 
et la dynamique du centre-ville. 
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Mobilités et déplacements 
doux. Le développement des 
mobilités décarbonées est un 
objectif majeur en faveur du 
respect de l’environnement. En 
créant 200 places de stationne-
ment pour les vélos, un service 
de location de vélos électriques 
(Véligo, géré par Siyonne) et en 
agrandissant le réseau des pistes 
et bandes cyclables, « la petite 
reine » mérite son nom à Mon-
tereau. Côté circulation piéton-
nière, l’accent sera mis sur l’amé-
nagement des bords de Seine et, 
pour favoriser le recours au train, 
l’agrandissement du parking de 
la gare sera poursuivi avec la 
CCPM (+ 400 places supplémen-
taires). Et puisque penser l’avenir, 
c’est penser à tous, la Ville en-
gage un plan de mise en accessi-
bilité des services publics et des 
équipements pour les personnes 
en situation de handicap (réalisa-
tion d’une aire de jeux pour les 
enfants handicapés au Parc de la 
Gramine). 

Rétablir les grands équi-
libres urbains et environne-
mentaux. L’objectif est double : 
retrouver l’équilibre entre urba-
nité et nature en ville d’une part, 
améliorer la qualité des loge-
ments et retrouver la diversité 
des typologies d’habitat d’autre 
part, pour rétablir une ville at-
tractive et accueillante pour 
tous. Ainsi, l’éco quartier des 
Bords d’eau permettra de créer 
quelque 600 logements collectifs 
et individuels, principalement en 
accession à la propriété, dans un 
cadre verdoyant et sécurisé. La 
recherche de convivialité dans 

la création des espaces s’expri-
mera par l’aménagement d’un 
jardin fluvial arboré et végéta-
lisé le long de la Seine, ainsi que 
par l’installation sur la presqu’île 
de la darse d’aires de détente 
bénéficiant d’équipements de 
loisirs (tables et barbecue en dur 
pour pique-niquer, ping-pong, 
volley, boules…). Enfin, le déve-
loppement des « jardins partici-
patifs » permettra à ceux qui le 
souhaitent d’entretenir un petit 
espace vert ou un pied d’arbre 
devant chez eux.

Une ville sûre pour tous. In-
formation, prévention, sanction 
constituent le triptyque de la poli-
tique municipale contre les inci-
vilités urbaines. La lutte contre la 
délinquance et les trafics en tous 
genres sera quant à elle considé-
rablement renforcée en doublant 
le nombre de caméras et en pas-
sant dès que possible à la vidéo-
verbalisation automatique. Mais, 
le maître mot qui résume la vo-
lonté de la Ville pour faire reculer 
l’insécurité, c’est le renforcement 
de la proximité entre sa police 
municipale et les Monterelais. 
Proximité avec la multiplication 
des patrouilles sur le terrain et les 
prises de contact avec la popu-
lation et les commerçants, proxi-
mité avec la création d’un service 
de médiation de nuit pour rame-
ner la tranquillité, notamment 
dans les parties communes des 
habitations collectives, proximité 
avec le recrutement d’ASVP sup-
plémentaires en charge des mis-
sions d’appui (véhicules gênants, 
déchets abandonnés…). n

Grand angleGrand angle

DÉFI URBAIN (suite)
La bonne perspective. Amplifier le renouvellement urbain en ville haute. Pour changer réellement la vie des habitants 
du quartier, l’accent sera mis sur le quotidien en matière de sécurité, de propreté, de formation et de lien social. Si le logement 
reste un sujet crucial, la modernisation de l’espace public pour tous sera amplifiée avec par exemple la restructuration complète 
du Square Beaumarchais pour accueillir comme il se doit marchés et manifestations, ou la recomposition spectaculaire du parc 
de la Gramine en parc urbain de qualité. Initiative audacieuse, l’organisation au cœur du quartier d’un véritable « carrefour de la 
réussite » autour de la Digitale Académie verra le jour avec une école du web récemment ouverte, l’implantation d’une antenne 
du Conservatoire National des Arts et Métiers ou encore d’un campus des métiers de l’industrie et du nucléaire. La construction 
de l’Incubateur, structure socio-culturelle innovante pour les jeunes de 15 à 25 ans, est là pour démontrer que la municipalité 
n’est pas à court d’idées de développement originales. 

••• Le square Beaumarchais redessiné deviendra le 
cœur de vie marchand, culturel, associatif et même 
éducatif de Surville. Projections du cabinet Denerier + 
Martzolf 
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DÉFI DÉMOCRATIQUE  
Confiance. La crise démocratique est vive en France et justifie la volonté de bâtir 
l’avenir de la ville sur la base de la confiance, de la transparence et la bienveillance.

Comment rendre confiance dans la pa-
role et l’action publique ? En respectant 
les règles, en mettant en place des ins-
tances citoyennes participatives et en 
rendant compte dans la transparence 
de chaque décision de l’action muni-
cipale. Avec quelle méthode et quels 
outils ? Demandez le programme…

Garantir la justesse et la transpa-
rence des décisions. Pour mieux déci-
der, il est toujours utile de commencer 
par travailler sur la recherche des faits 
afin de mener à une analyse cohérente. 
En ce sens, la nouvelle équipe munici-
pale a ouvert son mandat par un audit-
action sur l’organisation des services 
pour l’adapter à son projet politique et 
garantir qu’elle soit juste, efficace et sti-
mulante. En outre, elle souhaite évaluer 
en continu les politiques publiques mu-
nicipales afin de moderniser son action. 
Chaque année, un rapport moral ainsi 
qu’un bilan d’activité seront publiés 
pour en assumer la transparence. Pour 
compléter le dispositif, les Monterelais 
pourront avoir recours à un Média-
teur de la commune indépendant pour 
trancher tout conflit avec les services 
de la Ville. Enfin, gage d’équité, il sera 
interdit de recourir aux embauches des 
membres des familles des élus. 

Inviter à la participation des habi-
tants. Place à la collégialité structurée ! 
Un projet dont l’objectif aura été parta-
gé sera un projet réussi car il emportera 
l’adhésion du plus grand nombre. Pour 
répondre à cette volonté, la Ville crée 
des outils participatifs forts : un conseil 
des jeunes en plus du conseil munici-
pal des enfants, une Agora rassemblant 
celles et ceux dont l’expérience est un 
atout pour la commune, des assem-
blées de quartier. De plus, une consul-
tation systématique de tous les citoyens 
sera organisée pour les projets mobi-
lisant plus de 500.000 euros. Et puis, 
au sein d’une nouvelle application 
« Montereau +» qui sera mise en ligne 

dans quelques jours, un 
onglet « Montereau proxi-
mité » permettra à chaque 
citoyen d’être acteur d’une 
ville plus propre en signa-
lant tout problème qu’il 
constate (voirie, entretien, 
voiture ventouse etc.). 
Cette appli embarquera 
dans votre poche toutes 
les infos de la commune 
et de nouveaux services 
comme la « Place de Mar-
ché » qui vous permettra 
de commander en ligne 
dans des commerces de la 
ville. n 

••• Extraits de la Charte éthique votée le  
3 juillet 2020.  

ENGAGEMENT
• Garantir : l’intérêt général
• Respecter : les obligations liées au mandat
• �Evaluer et moderniser : les politiques 

publiques
• �Concerter : en prenant en compte l’avis des 

Monterelais via un conseil des jeunes, une 
Agora représentative de la population et des 
assemblées de quartier.

• �Restituer : en rendant compte de l’action 
chaque année avec un bilan d’activité

• �Servir : en respectant une stricte séparation 
entre les élus et les services municipaux

• �Renouveler : en garantissant qu’un élu ne fera 
pas plus de 2 mandats avec le même niveau de 
responsabilité
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DÉFI HUMAIN   
La valeur humaine de Montereau est sans limite et l’accès aux services, à l’éducation et à 
la culture doivent être garantis pour tous.
Construire l’avenir de Montereau 
avec la jeunesse. À Montereau la 
jeunesse, talentueuse et parfois aussi 
tumultueuse, est plus nombreuse qu’ail-
leurs (30 % des habitants ont moins de 
21 ans, 45 % moins de 30). La com-
mune vise à permettre le bonheur de 
tous dès le plus jeune âge en dévelop-
pant des actions tous azimuts. Côté pe-
tite enfance : ouvrir une crèche à la gare, 
accompagner l’ouverture de nouvelles 
Maisons d’Assistantes Maternelles et 
développer l’offre de la Ludothèque. 
Côté vie scolaire : rénover les écoles 
anciennes, installer des climatisations, 
ouvrir les cantines 2 fois par jour pour 

proposer un vrai petit-déjeuner à 1€, 
construire deux nouveaux restaurants 
(ville basse - ville haute). Côté soutien 
scolaire, ouvrir des « clubs langage » 
pour maîtriser le français à l’entrée en 
CP et instaurer un programme « école 
ouverte » pendant les vacances. Pour fa-
voriser l’ouverture des esprits, la Ville va 
définir un nouveau projet « jeunesse » : 
rénover l’Accueil de Loisirs des Rou-
geaux, la MQVB et aménager un Accueil 
de loisirs en ville basse, proposer des 
« séjours intelligents » d’une semaine 
l’été, encourager l’initiative des jeunes 
en développant les Chantiers jeunes 
citoyens et les emplois civiques, rouvrir 

une Régie de quartier et créer la webra-
dio de Montereau en lien avec le lycée 
Malraux. Pour révéler le talent qui som-
meille en chacun, des classes à thème 
permettront aux élèves (du CP à la ter-
minale) de vivre leur passion grâce à des 
sections en sport, musique et langues 
étrangères. La création d’un « Incuba-
teur », dispositif de détection des profils 
et des talents, proposera notamment un 
studio audio-vidéo, des jeux vidéo et 
un espace manga. L’accompagnement 
personnalisé y favorisera un parcours 
alliant coaching, orientation et formation 
jusqu’à l’emploi.

••• « Les chantiers Jeunes Citoyens » 
créés début 2019 remportent un large  
succès auprès des 16-22 ans. 
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Grand angleGrand angle

DÉFI HUMAIN (suite) 
Du Bel Âge au Grand Âge, vivre plei-
nement à tout âge ! Faire de Monte-
reau une ville où il fait bon vieillir sup-
pose que le Bel Âge soit conforté, et 
le Grand Âge inventé, avec un accent 
particulier sur l’aide à l’autonomie et la 
lutte contre l’isolement. Les projets liés 
à ces objectifs sont nombreux : trans-
formation de l’Hôtel Dieu en résidence 
service senior de qualité, construction 
d’un nouveau foyer Belle Feuille sur 
le square Beaumarchais, proposition  
« d’une heure de compagnie » en visite à 
domicile, plafonnement du prix à 1e des 
repas portés à domicile, regroupement 
au sein d’une Maison du Bel Âge des 
services municipaux et des associations 
volontaires, création d’un bureau d’aide 
aux démarches en ligne, accession à 
la télésécurité par bouton d’alerte… 
Les dispositifs classiques, activités so-
ciales, culturelles et sportives ainsi que 
les sorties et voyages sont quant à eux 
maintenus.

Réduire les fractures d’accès à la 
formation, à l’emploi, à la santé et 
aux services. Montereau, une ville à la 
campagne. Une chance qui crée aussi 
des fragilités pour la cité du confluent, 
placée aux franges délaissées de la pre-
mière région d’Europe. Face à cette frac-
ture territoriale, point de fatalité ! Monte-
reau est une ville jeune, pleine d’énergie, 
une ville agile. Solutions formation : la 
municipalité prévoit d’implanter une 
boutique école en centre-ville, d’orga-
niser un Carrefour de la Réussite à 
proximité de la Digitale Académie (voir 
défi urbain), de repositionner l’École de 
la 2ème Chance en ville haute, d’y créer 
un Campus des métiers de l’industrie 
avec le lycée Malraux, d’y attirer une 
antenne universitaire et d’y construire sa 
résidence liée. Elle souhaite également 
ouvrir une « université pour tous » pour 
que l’appétit de curiosité ne soit pas 
limité aux étudiants. Solutions emploi : 
renouer des liens avec la Mission locale, 

créer le réseau des Ambassadeurs de 
la réussite pour conseiller et guider 
les jeunes, ouvrir en centre-ville une 
Fabrique entrepreneuriale comprenant 
un tiers-lieu pour le télétravail, des bu-
reaux partagés et un « business café ». 
Solutions santé : stopper l’hémorra-
gie des services de l’hôpital, dévelop-
per le Pôle Médical Municipal en ville 
haute et en ouvrir un nouveau en ville 
basse, conforter l’offre médicale libérale 
avec des mesures incitatives, attirer de 
nouveaux personnels médicaux à l’hô-
pital et en ville  en leur permettant par 
exemple un accès facilité au logement 
dans une résidence spécifique, déve-
lopper les politiques de préventions 
et de dépistage, mettre en oeuvre une 
politique d’éducation à l’alimentation. 
Solutions services : prendre en charge 
l’installation de distributeurs automa-
tiques de billets en ville haute, créer un 
fablab accessible aux entreprises, aux 
associations et aux particuliers, finaliser 
le déploiement de la fibre et la possibi-
lité pour tous de s’y raccorder, installer 
le wifi gratuit dans des espaces publics 
tels que la place du Marché au Blé, le 
parc des Noues, le parc de la Gramine 
ou le Grand Théâtre...  

Garantir une ville hospitalière, celle où 
chacun a sereinement et justement sa 
place. En développant le micro-crédit 
personnel pour concrétiser les projets 
de chacun, en ouvrant un espace de 
lutte contre les harcèlements, en réa-
lisant un code de conduite axé sur les 
devoirs de politesse, en renforçant l’at-
tractivité de Montereau avec la création 
d’un port fluvial de plaisance et d’une 
péniche-hôtel… n

••• L’école du Web de Montereau qui forme aux métiers du numérique les 
plus porteurs a ouvert ses portes le 9 octobre.
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Grand angleGrand angle

DÉFI ÉCOLOGIQUE   
Éco-gestes, réduction des déchets, transports non polluants, retour de la nature en ville, 
alimentation saine... À l’heure du changement climatique, ce défi implique qu’élus et 
citoyens s’engagent pour repenser la ville. 

Une ville qui respire. Montereau attire 
de plus en plus d’habitants souhaitant 
profiter des commodités d’une ville 
moderne, culturelle et sociale ainsi que 
de ses atouts de « ville à la campagne 
». La commune est exemplaire par sa 
chaufferie biomasse dont l’extension et 
le raccordement vers d’autres quartiers 
sont prévus. Pour préserver son envi-
ronnement, de nombreuses mesures 
contraignantes sont programmées : 
l’extinction des enseignes lumineuses 
commerciales la nuit, la diminution de la 
pollution visuelle dans le cadre de l’éla-
boration d’un règlement de publicité, 
la volonté d’éviter l’hyper imperméabi-
lisation des sols pour limiter les inon-
dations dans le cadre de la révision du 
Plan Local d’Urbanisme, la mise à jour 
de l’arrêté de salubrité et de la propreté 
de l’espace public. Côté positif, des 
actions écologiques incitatives et volon-
taristes vont être menées.

Engager le retour de la nature en ville ! 
Tout arbre coupé sera remplacé, un  
« plan d’arbres d’essences locales » étu-
dié et un verger urbain planté pour pro-
mouvoir le « consommer local » et valori-
ser les circuits-courts, en sensibilisant à 
la nutrition saine. Le développement de 
la vigne, patrimoine Monterelais, se verra 

accompagné en lien avec l’association 
compétente. Le maraichage urbain sur 
les terrains municipaux de la route de 
Provins sera pensé dans le cadre d’une 
exploitation du site par une régie de 
quartier. La protection des abeilles se 
coordonnera avec le projet de produc-
tion de miel à partir de ruches locales.

Réduire l’impact carbone de Monte-
reau sur l’environnement. En favori-
sant des mobilités douces pour tous 
(voir défi urbain), en créant un véri-
table service d’auto-partage géré par 
Siyonne, en installant 50 bornes de re-
chargement pour véhicules électriques, 
en poursuivant l’agrandissement du 
parking de la gare (+ 400 places) pour 
favoriser le recours au train... 

Une administration exemplaire. Le 
nouveau règlement intérieur d’utilisa-
tion des véhicules réduira de manière 
drastique les consommations de carbu-
rants et, de manière progressive, le parc 
automobile municipal passera au 100% 
électrique. Grâce au nouveau partena-
riat avec le syndicat des énergies de 
Seine-et-Marne, la pose de panneaux 
photovoltaïques se développera sur 
les bâtiments communaux. L’éclairage 
public sera remplacé au fur et à mesure 

par des leds, et la réhabilitation du patri-
moine municipal favorisera l’isolation 
thermique pour réduire les passoires 
énergétiques. Le prochain marché pu-
blic de restauration scolaire fera la part 
belle aux produits locaux, bios, au tri et 
au compostage.

Développer la conscience écologique 
sur les déchets et la qualité de vie dans 
les rues. Des déchets moins nombreux, 
mieux triés et correctement jetés, c’est 
une ville plus propre, plus saine et plus 
sereine. L’effort même symbolique de 
chacun participe à de grands effets col-
lectifs. S’appuyant sur le nouvel arrêté 
de salubrité et de propreté des espaces 
publics, la Municipalité a sollicité le SIR-
MOTOM pour le déploiement des points 
d’apports volontaires et l’organisation 
d’un deuxième passage de ramassage 
des ordures ménagères pour réduire le 
nombre de bacs saturés. Une Brigade 
d’Intervention pour la Propreté a été 
créée pour enlever les encombrants 
et un agent de surveillance de la voie 
publique a été recruté pour lutter contre 
les dépôts sauvages. Pour amplifier ce 
mouvement, la municipalité organisera 
deux journées citoyennes de nettoyage 
des espaces naturels, « Montereau ville 
propre », elle installera une ressourcerie 
solidaire et un repair café pour donner 
une deuxième vie aux objets dont les 
habitants veulent se séparer.

Agir pour le bien-être animal. L’es-
pace de vie est partagé avec d’autres 
espèces animales et ce partage doit 
s’organiser en respectant chaque être 
vivant. Par des mesures en direction 
des animaux errants (particulièrement 
avec la « chatterie » de la mairie), l’amé-
nagement d’un parc à chiens pour les 
faire jouer dans un espace adapté, le 
déploiement des nichoirs à oiseaux et 
hôtels à insectes. n

Cette synthèse du programme de mandature de l’équipe municipale trace une voie tendue vers l’équilibre. Alchimie 
délicate qui ne se concrétisera qu’avec la somme des efforts de chaque citoyen. Bonne route Montereau !
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Montereau à la une

C’est en lisant un ar-
ticle sur la libération 
de Montereau dans 

le « petit journal bleu » que 
Lucette s’est rappelé au bon 
souvenir de son papa, Julien 
Maze, combattant de la 2nde 
Guerre Mondiale. Né le 5 
décembre 1905 dans le 18e 
arrondissement de Paris, il 
atteint tout juste sa majorité 
lorsqu’il s’engage dans le 
63e Régiment de Tirailleurs. 
Jusqu’en 1926, il combattra 
contre Abd-El-Krim dans le 
massif montagneux du Rif, y 
gagnant sa première croix de 
guerre. Rendu à la vie civile, 
il rejoint en 1936 les brigades 
internationales en Espagne 
pour lutter contre le fas-
cisme en pleine expansion. 
Rappelé au service en 1939, 
il est fait prisonnier en 1940. 

Cinq fois évadé, cinq fois 
repris, il se retrouve avec les 
« irréductibles » au camp de 
représailles de Rawa-Ruska. 
Rapatrié en qualité de grand 
malade en juin 1943, Julien 
fut démobilisé en septembre 
1943. Dès sa sortie de l’hô-
pital, il entre au maquis, 
profite du passage de la 2e 
Division Blindée du Géné-
ral Leclerc dans la région 
mancelle pour s’y engager 
comme conducteur de char. 
« Libération de Paris, de 
Cannes-Ecluse où il a connu 
ma mère, libération de Mon-
tereau… il a poursuivi son 
action jusqu’en Autriche » 
précise Lucette. Il entre-
tiendra tout au long de sa 
vie des liens forts avec ses 
compagnons d’armes, deve-
nant même Président local 
des Anciens de la 2e DB.  
« Mon père évoquait parfois 
ses souvenirs de guerre, si 
bien qu’il lui arrivait de conter 
des anecdotes. Comme par 
exemple le jour où il a ren-
contré ma mère Geneviève 
à Cannes-Ecluse en lui de-
mandant, par l’intermédiaire 
de ma grande sœur, de ré-
chauffer sa gamelle du soir ». 
Julien Maze devait recevoir 
la Légion d’Honneur en juil-
let 1992, mais le ciel en avait 
décidé autrement un jour de 
mai de cette même année. 
Que son souvenir soit ici 
ravivé ! n

Lucette Roux :  
mon père ce héros
Souvenirs. La Monterelaise Lucette 
évoque l’incroyable parcours de son père 
Julien Maze, combattant de la liberté au 
sein de la 2e DB.

Tirelire autour de la taille, 
chaussures de rando et 
flyers en poches, Xa-

vier marche avec un objectif : 
récolter des dons et sensibi-
liser à la lutte contre le can-
cer. Pas une semaine, pas 
un mois sans qu’il ne foule 
le sol en poursuivant ce but. 
Un cheminement qui lui est 
apparu presque par hasard. 
En 2009, avec sa femme, il 
fait le pari de stopper la ciga-
rette. Il se met à la course à 
pieds. Après de nombreuses 
courses dont le marathon de 
Paris et la verticale de la tour 
Eiffel en 2017, courir après 
une victoire ne l’intéresse 
plus. Xavier se lance dans la 
randonnée. Il accomplit une 
partie du chemin de Com-
postelle et fait le tour de l’Ile 
de France via le GR 1 (600 
kms en 13 jours). Fin 2018, il 
parcourt le périphérique pari-
sien pour y dénoncer la pol-
lution atmosphérique. Il relie 
ensuite les 3 sites du Centre 

Hospitalier du Sud Seine-et-
Marne en soutien à l’asso-
ciation Les Rêves de Kenza. 
« Je me suis rendu compte 
que ma démarche causait 
aux gens. Autour de moi, de 
nombreuses personnes sont 
touchées par le cancer, c’est 
à ce moment que j’ai décidé 
de porter mon combat sur 
cette maladie. Régulièrement 
je me rends à pied au siège 
de la ligue contre le cancer à 
Melun pour leur apporter des 
dons. Sur le chemin, je fais 
de nombreuses rencontres, 
je sensibilise, je récolte des 
sous ». Son grand projet : 
faire le tour de France en 
marchant ! « Mais pour cela, il 
me faut trouver des sponsors. 
Ainsi, j’en appelle à toutes les 
bonnes volontés. Qui m’aime 
me suive ! ». n

••• Pour suivre les 
aventures de Xavier Vatin 
rendez-vous sur : 
lemarcheuretsonfils.fr

Xavier Vatin : le marcheur  
et sa noble cause
Infatigable. Marcher pour 
sensibiliser à la lutte contre le cancer.
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« Pour commencer, il s’agit 
de ramasser toutes les 
feuilles mortes tombées 
dans le jardin ». 
Le travail est laborieux mais, comme la 
nature est bien faite, il sera très utile. 
Ces feuilles peuvent servir à couvrir un 
sol nu, réaliser un paillis bienfaisant pour 
protéger les plantes sensibles contre 
le froid et le gel, ralentir la pousse des 
mauvaises herbes, ou encore alimenter 
le compost. 

« Ensuite, il faut passer à la 
taille des arbustes et des 
rosiers ». 
Une étape importante à cette période 
de l’année car elle promet une floraison 
abondante au printemps, mais surtout de 
résister au froid et au gel de l’hiver. 

« L’autre gros chantier 
consiste à retourner la 
terre » 
Au motoculteur ou à la bêche pour les 
plus aguerris, afin de la préparer pour 
le printemps. Cette action permet de 
faire remonter toutes les mauvaises 
racines afin qu’elles restent en surface et 
meurent avec le froid de l’hiver.

« D’octobre à décembre, 
c’est le moment de  
planter les bulbes dans 
les massifs », 
Notamment les jonquilles et les tulipes 
qui viendront orner le jardin à partir de 
février, en y apportant de nouveau de 
la couleur. Une plantation précoce est 
en effet préférable pour un meilleur 
enracinement et une floraison de qualité.

« Enfin, il faut en  
profiter pour entretenir 
ses outils et son  
matériel de jardinage ». 
Sécateur, fourche, bêche, 
râteau, tuyau d’arrosage… les 
dernières plantations d’automne 
effectuées, il est temps de ranger 
ses outils comme il se doit. 
Parfois négligée, cette étape est 
très importante afin de ne pas 
avoir de mauvaises surprises au 
printemps. Avant de ranger le petit 
matériel de jardinage pour l’hiver, 
il est indispensable de procéder 
au nettoyage : laver les lames 
et les manches des petits outils, 
retirer la rouille avec du papier de 
verre et, si nécessaire, appliquer 
de l’huile de lin ou de colza 
pour nourrir le bois. Concernant 
les appareils électroniques et 
les machines, il faut y apporter 
grand soin : nettoyer la tondeuse, 
l’emmener en révision, affûter les 
chaînes de la tronçonneuse et 
vidanger les appareils thermiques 
(tronçonneuse, tondeuse, coupe-
bordure, etc.). De l’entretien 
qui permettra de reprendre le 
jardinage avec plaisir la saison 
prochaine, et surtout, de rallonger 
l’espérance de vie du matériel. n

Saison automne/hiver
Le froid est bien installé et un coup de ménage au jardin s’impose. Dernières plantations, 
préparation du jardin pour la saison prochaine et entretien du matériel, voici les conseils 
des agents du service des Espaces Verts de la Ville.



décembre 2020 • Confluencesmagazine   15

Côté cour

Omniprésent, le numérique est un 
gisement de métiers et d’emplois qu’il 
s’agit aujourd’hui d’exploiter. Selon une 
récente enquête, 10.000 diplômés dans 
les métiers du numérique manquent 
en moyenne à l'appel chaque année 
pour satisfaire les besoins du marché 
du travail. Le secteur a connu une 
croissance de 4,3% en 2019, bien 
supérieure à la moyenne de l'économie 
française. À Montereau, la commune 
surfe sur les opportunités de ce 
gisement de jobs en ouvrant une école 
du Web pour former les Monterelais aux 
métiers du numérique les plus porteurs. 
Depuis début octobre, une première 
promotion de 15 personnes bénéficie 
d’une formation de 8 mois (dont 2 en 
entreprises) aux métiers de développeur 
d’applications web et mobile. Délivrée 
par la société Onlineformapro, elle 
permet d’accéder à un diplôme 
enregistré au registre national des 
certifications professionnelles, reconnu 
par l’État comme l’équivalent d’un 
Bac+2. Les méthodes pour y parvenir 
sont innovantes avec notamment ce 
qu’on appelle la pédagogie inversée. 
Les stagiaires sont encadrés par des 
coachs formateurs et des ordinateurs 
portables sont mis à leur disposition. 
Cette formation est gratuite et accessible 
sans prérequis de diplôme. Elle 
s’adresse aux demandeurs d’emplois 

(prioritairement aux moins de 30 ans) 
pas ou peu diplômés, aux personnes 
en reconversion professionnelle, ainsi 
qu’à tout autre profil pourvu qu’il ait une 
appétence pour le numérique. n

••• Intéressés ? Plus d’infos :
Tél. 03 84 78 68 21
Mail : contact@accesscodeschool.com
Site web : www.accesscodeschool.com

Des ordinateurs 
pour nos lycéens 
La pandémie du coronavi-
rus accélère la révolution 
numérique dans les lycées 
franciliens. La région Île-de-
France, qui avait doté 200 000 
lycéens d'ordinateurs et de 
tablettes lors de la rentrée 
2019, s'est rendu compte 
que, malgré cela, beaucoup 
d'élèves n'ont eu qu'un té-
léphone portable pour ap-
prendre leurs leçons durant 
le confinement. Partant de ce 
constat, elle a décidé d’accé-
lérer ce mouvement de ré-
duction de la fracture numé-
rique. Fini donc les manuels 

scolaires et les cartables de 
plus de 10 kilos notamment 
pour les lycéens montere-
lais. Ordinateurs et tablettes 
ont été distribués aux élèves 
de seconde des lycées An-
dré Malraux, Flora Tristan et 
Gustave Eiffel. Des nouveaux 
matériels sur lesquels sont 
pré-installés des manuels 
mais aussi des programmes 
d'enseignement à distance. 
La démarche semble en effet 
plus judicieuse que jamais à 
l’heure où les circonstances 
sanitaires peuvent exiger que 
des cours soient assurés en 
distanciel.  n

Bienvenue à l’école du web de Montereau
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Le village des artisans d’art
Synergie. Pour aider les artisans d’art à s’installer, la Chambre des Métiers et de 
l’Artisanat de Seine-et-Marne met à leur disposition des locaux à prix modéré en centre-
ville de Montereau.

Leur savoir-faire, ils l’ont acquis à force de travail et 
de passion. À la fois artisans et artistes, les profes-
sionnels des métiers de l'art rendent compte avant 

tout d'une rencontre entre la matière et un regard artis-
tique. Autodidactes ou apprentis, les créations révèlent 
l'âme de ceux qui les façonnent. Mais au-delà de ces 
considérations, ces hommes et ces femmes ont à faire 
face à une pénurie de locaux ainsi qu’à des loyers trop 
onéreux. Pour aider ces artisans passionnés et passion-
nants, la Chambre des Métiers et de l’Artisanat de Seine-
et-Marne dispose d’un espace adapté à leurs besoins : 
le Village des Artisans d’Art de Montereau.

Espace. Situé au 5 avenue du Maréchal Leclerc depuis 
2014, face au Parc des Noues, le Village des Artisans 
d’Art reconnaissable à ses briques rouges et ses larges 
baies vitrées offre un espace de 1300 m2. Plusieurs ate-
liers de 25 à 57 m2 sont ici proposés à des loyers très 
abordables allant de 250 € à 450 €. Un lieu spacieux 
et lumineux abritant à la fois la Chambre des Métiers et 
des ateliers individuels. Une chance pour tous ceux qui 
souhaiteraient y installer leur activité et profiter d’une 
synergie propice à la création. Michel Graveline, secré-
taire général de la CMA, nous précise que « Les besoins 
des artisans ne sont pas les mêmes selon les territoires. 
Nous avons créé ce "Village des Artisans d’Art" en 2014 
à Montereau. À l’époque, il n’y avait pas d’espaces dis-
ponibles adaptés pour accueillir les créateurs locaux et 
nous avons souhaité répondre à cela. C’est une réelle 
volonté des élus et des équipes de rechercher en perma-
nence à adapter notre offre de services aux demandes 
de ces artistes dans leurs régions. »

Promotion. Dans ce village se côtoient des artistes aux 
univers singuliers. Du restaurateur de tableaux à la po-
tière en passant par le bronzier et l’ébéniste, cet espace 
regorge de talents et de créativité. Actuellement, 5 arti-
sans occupent ces locaux et vous invitent, sur rendez-
vous, à venir les découvrir et partager leur savoir-faire. 
La sauvegarde et la promotion de l’artisanat constituent 
un enjeu important pour la richesse de notre tissu éco-
nomique local. Soutenons ces métiers rares et porteurs 
d'emplois ! n

••• Intéressé pour vous installer au village des 
artisans d'art ? Contactez la CMA de Montereau 
au 01 64 79 26 68 ou téléchargez le dossier de 
candidature sur www.cma77.fr

Benoît Buis u 
« Artc buis »,  

restauration de 
tableaux

Tél : 06 30 78 72 55
Mail : buisbenoit@

free.fr   

Les artisans du village :

Sabine Belotti u 
« 1280 et  

des poussières »,  
fabrication d’objets en 

céramique
Tél : 06 60 11 20 43

Mail : sabelotti@
yahoo.fr    

Lucie Chevalier u 
« L’atelier 2 Couture », 

couture, création,  
retouche

Tél : 06 80 22 15 27
Mail : latelier2cou-

ture@outlook.fr 

Patrick Pernette u 
« Efydd », fabrication restau-

ration bronzier     
Tél : 06 17 80 13 83

Mail : patrick.pernette@sfr.fr

David Rafael u 
« Atelier Rafael »,  

ébéniste    
Tél : 07 67 74 18 19

Mail : stage.up.1@gmail.com
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Face à la Covid-19, de nombreuses 
entreprises sont dans la tourmente. 
Pour les aider à surmonter ces 

difficultés, la Région Île-de-France, la 
Banque des Territoires et les collectivi-
tés territoriales franciliennes ont mis en 
place une avance remboursable excep-
tionnelle appelée «Fonds Résilience Ile-
de-France & Collectivités». L’objectif est 
de soutenir la relance de l’activité des 
TPE/PME en apportant une solution de 
financement des coûts liés aux adapta-
tions indispensables à la reprise et au 
maintien de l’activité (investissements 
matériels et immatériels pour répondre 
à la nouvelle donne sanitaire, réappro-
visionnement...). À la clé, une aide de 
3 000 à 100 000 euros à destination des 
entreprises de 0 à 20 salariés, pour une 
durée allant jusqu'à 6 ans.

De quoi s’agit-il ?
L’aide du fonds Résilience Île-de-France 
et collectivités s’adresse aux entreprises 

dont l’accès au financement bancaire est 
limité ou impossible. Elle prend la forme 
d’une avance remboursable :
• à taux zéro et sans garantie,
• sur une durée maximale de 6 ans,
• �avec un différé de remboursement 

d’une durée maximale de 2 ans.

Pour qui ?
Cette aide s’adresse :
• �à toutes les entreprises franciliennes 

de 0 à 20 salariés,
• �aux structures de l’économie sociale 

et solidaire développant des activités 
à caractère économique, ayant au 
moins un salarié ;

• �confrontées à un refus de prêt total ou 
partiel ;

• �quels que soient leurs statuts juri-
diques (entreprises individuelles, as-
sociations, travailleurs indépendants 
et professions libérales…) ;

• �quels que soient leurs secteurs d’activité.

Quel financement ? 
Les montants alloués aux bénéficiaires 
de ce fonds peuvent aller de 3 000 à  
100 000 euros en fonction de la taille et 
des besoins de financement de l’entre-
prise dans les 6 mois qui viennent.

Comment ?
Pour bénéficier de ce fonds, les 
demandes doivent être faites 
directement sur la plateforme : 
www.iledefrance.fr/fondsresilience n

Résilience. Dans le contexte de crise sanitaire qui impacte fortement le tissu 
économique local, un fonds à l’attention des micro-entrepreneurs, TPE/PME, professions 
libérales et travailleurs indépendants vient d’être créé pour les soutenir.
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Un fonds régional pour aider 
les entreprises à relancer leur 
activité
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Ça bouge !

Travaux

Grand Théâtre, épisode 2

Succès pour l’aire de jeux Curie
Derrière l’école Curie, la nouvelle aire de jeux est littéralement assaillie par les enfants qui viennent se 
divertir sur les différents modules (jeux sur ressort, d’équilibre et de grimpe, balançoire, toboggans, 
carrousel, maison perchée...). Un équipement attendu dans ce secteur (entre Langevin et Diderot) qui en 
était dépourvu. Avec les constructions du city stade Mehdi Gahzi et de celui du quartier des Rosiers, cette 
réalisation s’inscrit dans un plan de déploiement de structures ouvertes pour la jeunesse monterelaise. n

Face au parking de la Faïencerie, le chantier du Grand Théâtre de Montereau avance à un bon rythme. 
Les travaux de fondations se sont achevés fin août et le béton nécessaire à la confection de la fosse a été 
coulé. Tous les réseaux enterrés ont été réalisés et les ouvriers se sont ensuite attelés à la première dalle 
qui soutient le plancher de la structure. En décembre, les murs du futur épicentre culturel de Montereau 
commencent à sortir de terre. n



Formation
Ils réussissent avec la Digitale Académie

••• Céline, 23 
ans, souhaite 
enseigner la 
langue française 
à l’étranger et 
travailler dans la 
francophonie.

Céline. « Je suis née 
à Montereau, où j'ai 
obtenu un Bac Litté-
raire en 2014. Pas-

sionnée par les langues, j'ai ensuite intégré 
une Licence d'espagnol à Caen. J'ai sou-
haité étudier en province pour des raisons 
financières, mais surtout parce que je voyais 
la fatigue qu'accumulaient mes amis en se 
rendant aux facultés parisiennes. Après une 
année Erasmus en Espagne à l'Université 
de Salamanque, j'ai visé un Master MEEF 
2nd degré à Paris Sorbonne en vue d'ensei-
gner l'espagnol. J'ai dû très vite arrêter cette 
formation car la charge de travail à fournir 
était incompatible avec le temps passé 
dans les transports. C'est grâce à ce "re-
vers" dans mon parcours universitaire que 
je suis arrivée à la Digitale Académie. De 
mars à décembre 2018, j'y ai réalisé mon 
service civique en parallèle d'une formation 
de l'Alliance française de Paris. Ce n'est pas 
seulement un centre d'études où différents 
cursus se croisent, c'est un lieu où règnent 
la convivialité, l'entraide et le partage. Cette 
année je poursuis le Master (Didactique 
des Langues) de Paris Sorbonne Nouvelle, 
mais cette fois-ci depuis l'Espagne puisque 
j'exerce à la fois en tant qu'assistante de 
français dans un lycée et professeur à 
l'Alliance française d'Oviedo. Le plus beau 
dans cette aventure à la Digitale, c’est que 
je suis arrivée toute déprimée, en larmes, 
suite à un échec qui fut en fait une chance. 
Le travail des coachs et de cette structure a 
fait de cette mésaventure une très belle réus-
site : mon épanouissement professionnel. »

••• Iris, 19 ans, prévoit ensuite 
d’intégrer une prépa pour entrer en 
école de journalisme. 

Iris. « J’ai passé un Bac Scientifique 
section Européenne au lycée François 
Couperin de Fontainebleau. L’année der-
nière, je suis entrée à la Sorbonne, en 
LEA (Langues Etrangères Appliquées)  
Anglais/Allemand mais ça ne me corres-
pondait pas et j’ai préféré arrêter. 
Je voulais faire un Bachelor en Photogra-
phie, mais c’est une formation à distance 
et j’étais assez effrayée à l’idée d’étudier 
seule, sans encadrement. Puis une amie 
m’a parlé de la Digitale Académie où elle 
faisait son service civique, du site et de 
l’accompagnement des coachs. Ça m’a 
rassuré et je me suis donc inscrite cette 
année en double cursus, BTS Commu-
nication et Bachelor Photographie. C’est 
important pour moi d’avoir un planning, 
d’échanger avec d’autres étudiants et de 
sentir un soutien dans les moments plus 
difficiles. Ici, c’est exactement ce que j’ai 
trouvé. En plus, l’équipe éducative nous 
propose des cafés-débats, des ateliers 
utiles et très enrichissants comme celui 
d’éloquence, donné par l’association  
« Graine d’orateur 93 », auxquels je 
n’aurais certainement jamais participé si 
j’avais étudié seule à distance. »

••• Gizem, 22 ans, a étudié 3 ans à 
la Digitale Académie pour passer son 
BTS MUC.

Gizem. « J’ai passé un Bac pro Accueil 
au lycée Flora Tristan, à Montereau. 
J’avais ensuite postulé dans plusieurs 
écoles supérieures pour faire un BTS 
et toutes m’ont été refusées. Mais je 
savais ce que je voulais faire et je n’ai 
pas abandonné. Je suis allée voir la 
Mission Locale, qui m’a redirigée vers la 
Digitale Académie où j’ai pu commencer 
un BTS MUC (Management des Unités 
Commerciales). Pour moi, c’était parfait 
car j’étais à 10 min de chez moi et 
en plus, j’ai pu faire exactement la 
formation que je voulais car l’équipe 
pédagogique m’a écouté, a compris 
mon projet et m’a orienté vers le bon 
cursus. Ici, les étudiants s’entraident, 
on est accompagné et soutenu tout au 
long de notre formation par les coachs 
et les services civiques. J’ai validé 
mon BTS en juin dernier et désormais 
je cherche un emploi dans le prêt-à-
porter, sur le secteur monterelais. Plus 
tard, je reprendrai mes études pour 
pouvoir évoluer, mais pour le moment 
je veux travailler et prendre le temps de 
chercher d’autres formations. » 

Depuis son ouverture il y a 3 ans, des dizaines d’étudiants sont passés par la Digitale 
Académie, le tiers lieu d’enseignement supérieur de Montereau. Autant de profils qui se 
sont distingués par leur parcours et leur ambition. 

Elle a déjà changé la vie de nombreux étudiants du ter-
ritoire monterelais. En leur permettant d’accéder à dis-
tance à la formation de leurs rêves, depuis Montereau, 

tout en bénéficiant d’un accompagnement personnalisé, ils 
ont pu poursuivre des études supérieures et développer leurs 

projets professionnels. Retour sur quelques parcours remar-
quables d’étudiants talentueux de l’université 2.0. n

••• Plus d’infos
Digitale Académie - 1, rue Honoré de Balzac - Tél : 01 82 34 01 41
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Ça bouge !
Respectez-vous,  
respectons nous !

La salubrité dépend du civisme 
de chacun. Malheureusement, il 
semble que cette valeur ne soit 
pas partagée par tous. C’est 
pourquoi la Ville de Montereau 
passe à l’offensive en instaurant 
un nouvel arrêté plus coercitif 
en la matière. Le but poursuivi 
par la mairie est ici d’agir sur de 
nombreux domaines tels que la 
propreté des voies et des espaces 
publics, les ordures ménagères, 
la collecte des encombrants, 
les dépôts sauvages, les bruits 
de voisinage et bien d’autres 
encore. Dans tous ces domaines, 
il s’est agi d’édicter un nouveau 
cadre qui fasse autorité. Bien 
évidemment, quand ces règles 
ne seront pas respectées, elles 
seront assorties de sanctions que 
le conseil municipal a souhaité les 
plus dissuasives possibles. Ces 
mesures seront détaillées dans 
nos prochains numéros. À suivre 
donc…  n

••• Plus d’infos : 
montereau77.fr onglet  
« Cadre de vie »

Vie locale 
Fluidifier le stationnement 
en centre-ville

En France, d’après le code de la route, 
la durée maximale de stationnement 
sur la voie publique est de 7 jours, voire 
moins si un arrêté de police local a été 
pris en ce sens. On appelle donc une  
« voiture ventouse » un véhicule utilisant 
de manière prolongée un espace de 
stationnement. Dans les parkings, aux 
abords des habitations ou dans les zones 
commerçantes, elles sont devenues un 
véritable fléau.

Stationnement. Dans la cité du confluent, 
la municipalité met un point d’honneur à 
maintenir gratuit l'ensemble des places de 
stationnement. Un parti pris qui impose la 
mise en place de divers dispositifs pour 
réglementer et instaurer une bonne rotation 
des véhicules, nécessaire dans les quartiers 
les plus fréquentés. Par exemple, les places 
de parking entourant la place du Marché 
au Blé disposent d’un affichage numérique 
indiquant le temps de stationnement 
restant. Plus loin, dans le nouveau parking 
de la Faïencerie, un autre type d’affichage 
numérique renseigne du nombre de places 
disponibles en temps réel. En centre-
ville, dans les rues Jean Jaurès et Emile 
Zola classées en zone bleue, une solution 
s’imposait également afin de neutraliser 
les usagers venant tourner indéfiniment 
leur disque de stationnement afin de 
déjouer la limitation d’1h30. Un véritable 
casse-tête pour les consommateurs qui ne 
disposaient d’aucune place à proximité de 
leurs commerçants favoris. Ainsi, depuis le 
28 septembre, 5 horodateurs permettent 
désormais d’exercer un contrôle plus 
efficace. 

Fonctionnement. Fini le disque, place au 
ticket. Il suffit maintenant d’enregistrer sa 
plaque d’immatriculation sur l’horodateur, 
qui calcule automatiquement et délivre 
un ticket indiquant l’heure limite de 
stationnement. Aucun paiement n’est 
demandé puisque le stationnement reste 
gratuit. Une fois le ticket placé sur le 
tableau de bord du véhicule, c’est terminé. 
L’usager a jusqu’à 1h30 pour vaquer 
tranquillement à ses occupations dans le 
centre-ville monterelais. Passé ce temps, 
il sera impossible d’éditer un nouveau 
ticket dans la même demi-journée et tout 
dépassement pourra faire l’objet d’une 
contravention de 35 euros de la part des 
ASVP effectuant les contrôles. Pour ceux 
qui aiment prendre leur temps pour faire 
leurs courses, se balader ou faire du lèche-
vitrine, plusieurs parkings, gratuits et sans 
limitation de durée, sont disponibles à 
quelques dizaines de mètres du centre-ville : 
par exemple le parking Rustic avec ses 
109 places et le parking de la Faïencerie 
avec ses 410 places. 

En résumé, les clients peuvent désormais 
stationner plus facilement à proximité 
immédiate des boutiques du cœur de 
ville. Un coup de pouce non négligeable 
en faveur des commerçants. n

••• Ce que l’on ne veut plus voir à 
Montereau !••• À noter qu’en période de 

confinement, la zone bleue du 
centre-ville est désactivée et le 
stationnement n’est plus limité dans 
le temps, afin de ne pas pénaliser 
les riverains assignés à domicile.
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Lors du Conseil Municipal d’installation 
du 3 juillet dernier, la municipalité de 
Montereau avait annoncé la création 
d’un Conseil de Quartier couvrant 
le quartier « prioritaire » de la ville 
(périmètre décidé par l’Etat il y a de 
nombreuses années), afin de répondre 
aux enjeux de proximité. Aujourd’hui, 
c’est chose faite.

Co-construction. La participation des 
citoyens à la vie du quartier de Surville 
et la construction de son avenir est 
une volonté et un véritable enjeu pour 
la municipalité. Il est primordial de 
s’appuyer sur la vision partagée des 
habitants, mais également l’expertise de 
spécialistes et la mobilisation des élus 
pour co-construire l’action publique. 
Dans ce sens, le Conseil de Quartier 

de Surville se veut comme un espace 
consultatif et un lieu d’échanges et 
de création entre les citoyens résidant 
dans ce quartier et la municipalité. 
Il est composé de deux collèges : 
le premier réservé aux habitants (12 
membres), et le second aux acteurs 
sociaux, économiques et associatifs 
(12 membres). Le 20 novembre dernier, 
après un appel à candidature, les 24 
membres du Conseil de Quartier ont été 
désignés, lors d’un tirage au sort public. 
Cette nouvelle instance, animée par 
Ertan Belek, adjoint au maire délégué au 
quartier de Surville, travaille désormais 
à sa transformation et participe 
notamment à la réflexion concernant 
la requalification complète du square 
Beaumarchais prévue d’ici 2025 dans le 
cadre du NPNRU.  n

Le Conseil de quartier Surville est en place !

Vie locale 
Situé au cœur de la cité du Confluent, 
le Château des Amendes a vu défiler 
plusieurs occupants depuis sa 
construction, au XIXème siècle, par le 
directeur de la faïencerie historique 
de Montereau. Il y a quelques années 
encore, la bâtisse bourgeoise accueillait 
de nombreuses activités à destination 
des aînés, jusqu’à sa réhabilitation 
complète en 2016. Après 6 mois de 
travaux et de mise en conformité qui 
ont coûté 890 000 e, le Club Sportif 
Monterelais (CSM) y avait pris place. À 
l’été 2021, c’est finalement la Maison du 
Bel Âge qui s’installera dans ses 350 m2.  
Maison du Bel Âge. La nouvelle 
municipalité a décidé de dédier le Château 
des Amendes aux séniors. L’objectif 
est d’y regrouper, à terme, des salles 

d’activités, le service municipal du Bel Âge 
ainsi que toutes les associations qui le 
souhaiteront (UNRPA, Comité d’entraide 
aux familles, etc.). D’autres services y 
seront également développés tels qu’un 
bureau d’aide aux démarches en ligne, un 
accompagnement pour les aidants et une 
cellule de lutte contre l’isolement. Aucuns 
travaux supplémentaires ne seront 
nécessaires et les nouveaux occupants 
pourront dès l’été prochain profiter du 
cadre bucolique des lieux.
De son côté, la direction du CSM 
s’installera dans des bureaux neufs au 
cœur du stade Jean Bouin. Ainsi, les 
sportifs prendront place au cœur de leur 
univers tandis que les personnes âgées 
retrouveront la beauté du Château des 
Amendes et la sérénité de son parc. n

Bientôt au Château des Amendes…
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Montereau,  
élue ville internet

La France est le seul pays à proposer 
un label pour reconnaître les villes 
et villages promoteurs de l’Internet 
citoyen. La marque territoriale « Label 
National Territoires, Villes et Villages 
Internet » concerne les petites 
comme les grandes communes, dès 
les premiers services connectés aux 
habitants et usagers du territoire. 
Elle se matérialise par l’attribution 
de @ à @@@@@, qui permettent 
d’évaluer et de faire reconnaître la 
mise en oeuvre d’un Internet local 
citoyen à la disposition de chacun 
et dans l’intérêt général. Ce label 
national, déjà remis à près de 
1200 communes, est organisé par 
l’association d’élus Villes Internet. 
En février 2020, Montereau a été 
élue ville internet avec @@@ parmi 
les 232 collectivités récompensées, 
dont 45 villages, 167 villes et 13 
territoires, soit plus de 5 millions 
d’habitants. Une valorisation gagnée 
grâce notamment à la présentation 
de son Campus Numérique, ses 
réseaux sociaux actifs, son site 
internet ville-montereau77.fr 
complet, son musée numérique 
Micro-Folie Montereau, la 
Digitale Académie, ses classes 
informatiques mobiles dans les 
écoles élémentaires, la plateforme 
d’offres d’emplois du territoire 
JobiJoba, l’application NomadPlay 
au Conservatoire municipal Gaston 
Litaize, etc.
Montereau est clairement une ville 
connectée et le prouve une nouvelle 
fois avec l’ouverture d’une école du 
web en octobre dernier, proposant 
des formations professionnelles 
gratuites aux métiers porteurs du 
numérique (infos en p.15). Les futurs 
services en ligne ne manqueront pas 
non plus d’intéresser les habitants et 
les commerçants. À suivre !  n

Numérique

Avec les pratiques de consommation 
et de communication qui ne cessent de 
se développer, Montereau surfe sur la 
vague du numérique pour valoriser son 
territoire et devenir une ville connectée. 
Avec le confinement, la municipalité a 
décidé de donner un coup d’accélérateur 
à ses projets afin de venir en aide au 
plus vite aux commerçants et citoyens 
en difficultés.

Application. Courant janvier 2021, 
Montereau tiendra dans la poche de tout un 
chacun grâce à l’application « Montereau+ ». 
La nouvelle équipe municipale ayant 
décidé de renforcer sa politique 
d’interactivité entre la collectivité et la 
population monterelaise, ce nouvel outil 
permettra ainsi aux citoyens d’être en 
lien permanent avec la Ville, dès janvier 
2021. En temps réel, l’appli restituera 
toutes les informations pertinentes 
du territoire, utiles au quotidien des 
usagers : activités scolaires/périscolaires, 
transports en commun, trafic, données 
environnementales, événements culturels, 
manifestations municipales, alertes… 
Grâce à plusieurs fonctionnalités, 
les utilisateurs pourront notamment 
signaler des incidents (dépôt sauvage 
d’encombrants, problème sur la voirie, 
etc.) directement au service municipal 
concerné. Autre innovation, une « place 
de marché » numérique permettra de faire 
ses courses en ligne, directement chez les 
commerçants de proximité monterelais. 
Cette fonctionnalité sera opérationnelle 

dès ce mois de décembre 2020, car 
il est urgent de soutenir les enseignes 
locales en cette période particulière. C’est 
certain, avec toutes ces nouveautés, « 
Montereau+ » promet d’être une véritable 
petite révolution dans la communication 
municipale, bien destinée à améliorer la 
vie quotidienne des citoyens Monterelais ! 

Place de marché numérique. La 
municipalité a décidé d’offrir gratuitement 
cette solution indispensable aux 
boutiques monterelaises. Au-delà de 
répertorier et géolocaliser toutes les 
enseignes de la ville dans un annuaire 
numérique, cette plateforme constitue 
une véritable vitrine virtuelle pour 
chacune des boutiques. Chaque 
commerçant ou artisan dispose ainsi 
d’un mini site web où il a la possibilité 
d’exposer son catalogue de produits 
et services, de vendre en ligne et de 
proposer la livraison à domicile ou 
le retrait en magasin. Du côté des 
consommateurs, l’expérience digitale 
est tout simplement riche et pratique : 
sur un seul et même site, les utilisateurs 
peuvent faire leurs courses chez leurs 
commerces de proximité. En résumé, la 
place de marché numérique à Montereau 
promet d’être un outil pérenne de soutien 
aux commerçants tout en répondant 
aux besoins des citoyens soucieux de 
consommer local. n

« Montereau + » la Ville lance son appli 



Santé. Le désert médical français n’en finit pas de s’étendre. En 2018, près de 3,8 millions 
de Français vivaient dans une zone sous-dotée en médecins généralistes (soit 5,7% de la 
population) et les régions les plus touchées étaient déjà l’Ile-de-France, le Centre-Val de Loire et 
les territoires d’outre-mer. 

Le dossier

Santé : Montereau inverse  
la tendance

ÀMontereau, le constat est le 
même avec seulement une ving-
taine de médecins généralistes, 

dont les trois-quarts ont plus de 55 ans, 
pour plus de 20 000 habitants (sans 
compter les voisins des communes 
environnantes). Pour inverser cette ten-
dance, la Ville a pris la question à bras le 
corps et décidé d’agir afin de préserver 
l’accès aux soins et à la santé pour tous 
les Monterelais. La commune n’hésite 
pas à prendre les devants et à créer 
elle-même ses solutions, notamment 
en salariant des médecins, mais égale-
ment par la collaboration avec des orga-
nismes extérieurs. Tour d’horizon….

Nouveau médecin à PoM3
En décembre 2019, le Pôle Médical 
Municipal de Montereau (PoM3) ouvrait 
ses portes en ville haute avec ses deux 
premiers médecins généralistes, les 
Docteurs Bailay et Lafitte. Quelques 
mois après, le Docteur Branca, pédiatre 
exerçant depuis des années à l’hôpital 
de Montereau, s’installait également 
dans le nouveau cabinet monterelais. 
Bilan après 1 an, plus de 11562 
consultations y ont été données. Cela 
situe le niveau d’attente des habitants 
du territoire. Le travail de recrutement 
se poursuit à la mairie, notamment 
avec une campagne de promotion 

lancée cette fin d’année auprès de 
professionnels salariés et libéraux, des 
généralistes mais aussi des dentistes, 
dermatologues, orthophonistes ou 
kinésithérapeutes. Une initiative qui 
porte déjà ses fruits puisque, dès janvier 
2021, un nouveau médecin rejoindra les 
équipes de PoM3. Le Docteur Lamizet, 
médecin généraliste, donnera ses 
consultations à temps plein, du lundi 
au samedi, et deviendra le médecin 
coordinateur du site. 
Concrètement, 

il aura pour missions de développer 
plusieurs nouveaux projets pour la 
commune tels que l’ouverture du 
deuxième pôle médical en ville basse 
(dans les locaux de l’ancienne Trésorerie 
où les travaux se dérouleront en 2021), 
la mise en place de télé-consultations 
et d’un cabinet de garde en soirée, ou 
encore l’organisation de consultations 
avancées par des médecins de l’hôpital. 

••• Plus d’infos : 
Pôle Médical Municipal de 

Montereau
9 rue Fleur Bégné

Tél. 01.82.34.00.20
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Le dossier

Ouverture du nouvel  
EHPAD de Montereau

Le chantier avait été lancé le 19 no-
vembre 2018. 2 ans plus tard, après une 
pause de 7 semaines durant le confine-
ment, les travaux sont bel et bien termi-
nés et le nouvel EHPAD est désormais 
ouvert. Le mercredi 30 septembre 2020, 
c’était le grand déménagement pour les 
70 résidents des « Mésanges et Hiron-
delles » qui ont posé leurs valises dans 
le bâtiment flambant neuf. Il leur a fallu 
un peu de temps pour prendre connais-
sance des lieux et s’y acclimater, mais 
la structure s’y prête facilement. Les 
espaces sont vastes et ont été pensés 
dans un esprit de convivialité et de par-
tage en faveur des 160 futurs occupants. 
Au total 8 500 m2 de surface, répartis 
sur 4 niveaux. Au rez-de-chaussée se 
trouvent l’accueil et la partie adminis-
trative des services, ainsi que 400m2 de 
futurs locaux commerciaux. Le 1er étage 
est dédié aux soins (consultations mé-
dicales, poste de soins infirmiers, kiné, 
etc.), le 2ème aux activités (salles et sa-
lons pour les ateliers d’animation, salon 
de coiffure) et le 3ème à la restauration. 
À chaque palier, deux salons ouverts 
appellent à se réunir, et des puits de 
lumière apportent luminosité et visibilité 
vers l’extérieur. Un jardin aménagé ainsi 
que 2 patios permettent de prendre l’air 
et une terrasse panoramique de 200m2 
au 3ème étage offre une vue imprenable 
sur le parc des Noues. Côté soins et 
équipements, le bâtiment est doté de 2 
unités protégées pour les personnes at-

teintes de la maladie d’Alzheimer. Avec 
un pôle d’animation et un Pôle d’Activi-
tés et de Soins Adaptés (P.A.S.A.), des 
activités sociales et thérapeutiques sont 
proposées aux résidents qui disposent 
d’équipements de dernière génération. 
Enfin, un salon de coiffure et un splen-
dide restaurant de 200 m2 viennent 
compléter une offre de services haut de 
gamme.

••• Près de 80 chambres sont encore 
libres pour de nouveaux résidents. 
Pour plus d’informations sur l’ac-
cueil dans ce nouvel EHPAD, prendre 
contact avec la Direction par courriel 
sur secmed.heberg.mon@ch-sud77.fr 
ou au 01 60 74 13 44 ou 01 64 31 66 34.



Le dossier

« Vue et corrigée »  
par Banlieues Santé

Pas de fatalité. Les consultations oph-
talmologiques étant souvent reportées 
(par complexité du système de soins, 
manque d’informations, délais trop 
longs...), l’appareillage et les soins oph-
talmologiques sont les premiers aux-
quels les foyers (notamment précaires) 
renoncent. Une cause indéniable d’iso-
lement social. Une personne qui voit 
mal est une personne qui s’empêche de 
sortir, de lire ou de s’informer. C’est pour 
lutter contre cette fatalité que l’associa-
tion Banlieues Santé s’est engagée et 
a rassemblé de nombreux acteurs pour 
créer l’Opération « Vue et Corrigée ». 
Le projet, monté en partenariat avec les 
fondations Rothschild et Essilor for life, a 
pour vocation première de raccorder les 
patients les plus fragilisés au parcours de 
soins, grâce à des acteurs de proximité 
et de terrain. Pour ce faire, la première 
étape consiste à identifier les profils les 
plus précaires, n’ayant pas ou peu accès 
à leurs droits ou ne souscrivant pas de 
mutuelle. Une cible dite « en angle mort » 
selon Abdelaali Badaoui, président fon-
dateur de Banlieues Santé. « Ces per-
sonnes ne vont plus chez le médecin 
ni les spécialistes, ne comprennent pas 
l’information et ne prennent plus soin 
d’elles. Et puis il y a le budget. Certains 
me disent qu’ils ne peuvent pas s’ache-
ter de lunettes parce qu’ils ont à peine 
de quoi manger ». Ce travail minutieux 
d’identification se fait donc grâce à une 
collaboration étroite avec le tissu local et 
notamment les associations, les CCAS, 
les mairies et les départements qui per-
mettent d’édifier une cartographie de 

l’offre de soin. 
Soins gratuits. En second lieu, des 
actions de prévention et de sensibilisa-
tion sont menées dans les quartiers ci-
blés afin d’aller à la rencontre du public, 
l’informer et l’amener à s’inscrire aux 
journées de consultations. Le jour J, un 
bus vient chercher les patients et les 
emmène consulter à Paris, à la fonda-
tion Rothschild, spécialisée dans les pa-
thologies de l’œil. « Certains d’entre eux 
reviennent avec des lunettes, d’autres 
avec des prescriptions ou encore des 
diagnostics parfois lourds. Mais le plus 
important est que tout le monde est dé-
sormais entré gratuitement dans le par-
cours de soins et pourra ainsi être suivi », 
ajoute Abdelaali. Aucun frais n’est enga-
gé de la part des patients, l’ONG prend 

tout en charge.
Montereau. Depuis l’été 2020, l’ONG 
organise des journées de sensibilisation 
dans la cité du confluent, afin de pré-
senter l’Opération « Vue et corrigée », 
en partenariat avec la municipalité. 
Plus de 300 Monterelais ont ainsi pu 
en bénéficier et 360 paires de lunettes 
ont été prescrites pour un coût total de 
près de 180.000 €. Mais pour Abde-
laali, il y avait quelque chose de spécial 
à Montereau. « J’ai grandi ici et pour 
moi, c’est normal et légitime de revenir 
aux sources, de redonner à la ville qui 

m’a tant donné. J’ai été éduqué ici et 
j’ai connu le sport de haut niveau grâce 
à l’UAM qui m’a appris la discipline et 
l’engagement… C’est un grand plaisir 
d’être au plus près des habitants de ma 
commune d’enfance. Pour moi, il est 
inconcevable qu’aujourd’hui ces per-
sonnes n’aient pas accès à ces soins 
par manque d’information alors qu’elles 
cotisent des droits sociaux depuis tant 
d’années », confie t-il.

Espoir. Les équipes de Banlieues Santé 
travaillent étroitement avec la municipa-
lité afin d’amener d’autres projets dans 
la commune. « On souhaite accompa-
gner la ville de Montereau comme la 
ville pilote sur l’innovation sociale et 
précurseur de réponse à la crise. Nous 
avons de grandes ambitions et je sais 
que les jeunes ici ont du talent. Il y a un 
grand potentiel à exploiter. La jeunesse 
doit être dans une prospective positive 
d’engagement pour relever le niveau. 
On doit tous faire notre part pour rendre 
leur autonomie et leur dignité aux plus 
fragilisés. Arrêtons de bavarder, soyons 
dans l’action car la crise sociale est déjà 
là ! L’idée est de ne plus laisser personne 
derrière. Je tiens d’ailleurs à féliciter les 
acteurs locaux pour leur travail et leur 
engagement, notamment durant la pé-
riode de confinement. Ça fait chaud au 
cœur de voir ça.» n

Infos Banlieues Santé 
• Cette année, Banlieues Santé a pro-
posé près de 6 000 consultations oph-
talmologiques dans tout le pays grâce à 
l’opération « Vue et corrigé ». Un chiffre 
qui va bientôt tripler puisque l’ONG 
vient d’acquérir 5 bus qui sillonneront 
toute la France et s’installeront direc-
tement au pied des immeubles afin de 
proposer de l’appareillage, des lunettes, 
des consultations, etc. 

• L’ONG, qui a vu le jour en 2018, est 
aujourd’hui présente dans 600 quartiers 

en France. Elle est déjà en lien avec les 
Etats-Unis et l’Afrique afin de mener des 
actions à l’international.

• Banlieues Santé travaille avec le Minis-
tère de la Santé, le CNRS ainsi que des 
facultés de médecine. Depuis quelques 
mois, un MBA sur le thème de « l’impact 
social » a été mis en place avec l’IN-
SEAD afin de monter de nouveaux pro-
jets et engager les populations à vouloir 
résoudre les problèmes plutôt que de les 
subir.
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••• Sortie d’une usine de faïence à Montereau au début du XXe s.

Depuis cet été, les ponts de Montereau sont au centre de l’actualité locale. 
Reprise totale des voiries par les services du Conseil Départemental 77 et embellissement 
des parapets grâce à une jolie céramique architecturale décorative « modèle de Montereau ». 
Deux initiatives fort bienvenues.

Par ALAIN DRÈZE
Agrégé d'histoire

Faïence en renaissance ? 

Il était une fois

Souvent considérée d’importance 
et de qualité inférieure à celles 
de la porcelaine, la faïence, sans 

doute originaire d’Irak au IXe s. doit son 
nom à la ville italienne de Faenza. Elle 
est diffusée en occident à la Renais-
sance. Elle connait un essor spectacu-
laire au XVIIe s. lorsque l’Angleterre in-
vente une faïence révolutionnaire par sa 
légèreté, la transparence de son émail 
et le bon marché de son prix de revient. 
L’engouement en France pour ce nou-
veau produit est immédiat. Pour lui 
faire face s’ouvrent dans l’hexagone un 

grand nombre de faïenceries de « terre 
anglaise ». Celle de Montereau compte 
parmi les premières. Rien d’étonnant : 
la cité du confluent  est une ville où l’on 
travaille déjà les produits  industriels de 
la terre.

Terre d’argile. En 1748, Etienne le Ma-
zois monte une manufacture de faïence 
dans le faubourg Saint-Nicolas. L’en-
droit est bien choisi. La qualité de l’ar-
gile qu’on y trouve, blanche et fine, est 
célèbre. L’élan est donné cependant. 
C’est ainsi que, malgré les crises éco-

nomiques et des vicissitudes familiales, 
les industries de la faïence prospèrent 
à Montereau. L’une d’elle particulière-
ment, la « faïencerie de Montereau », 
grâce à une succession de dirigeants 
compétents et industrieux : Hall, Potter, 
Saint-Cricq, Bagnall, Thibault, Lebeuf, 
Milliet, Barluet, Boulanger. Elle fusionne 
bientôt avec la faïencerie de Creil… qui 
disparait en 1895, mais Montereau as-
sure la relève, maintient la marque Creil-
Montereau et absorbe  enfin la manu-
facture de Choisy-le-Roi en 1920.
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Naissance d’une légende. Les produc-
tions Creil-Montereau s’exportent alors 
dans le monde entier jusqu’au milieu du 
XXe s. Leur qualité est célèbre, recherchée 
sur tous les continents, jusqu’au Brésil  
par exemple où l’on trouve dans un mu-
sée de la ville de Belem sur l’Amazone la 
marque des faïences monterelaises. Elles 
gagnent médailles et distinctions aux 
concours et aux expositions universelles. 
Très à la mode,  les noms de certains ser-
vices de vaisselle sont gravés dans les 
mémoires : Labrador Marie-Louise, Flora.  
Ces faïences sont de différentes formes, 
circulaires ou polygonales, avec ou sans 
marli. Elles sont blanches, de couleur 
jaune ou verte, camaïeu ou polychrome. 
Les thèmes de décorations abondent : 
herborisation, devinettes, motifs flo-
raux. Histoires militaires, historiques, 
religieuses. Scènes de la vie quotidienne, 
mots d’humour, contes pour enfants, jeux, 
chansons, motifs exo-
tiques chinois 
ou japonais 
etc… sans 
oublier un foi-
sonnement in-
croyable d’ob-
jets de toutes 
sortes sortis 
des ateliers de 
Montereau, Creil 
ou Choisy.

Un colosse fragile. Mais la moder-
nité, les variations des modes des arts 
de la table, l’augmentation des prix de 
revient, l’incapacité à anticiper l’ave-
nir pénalisent l’activité, conduisent au 
déclin de la manufacture qui ferme fina-
lement ses portes en 1955. Et c’est en 
1975 que de ce passé, il est fait table 
rase avec la destruction de la dernière 
cheminée de 40 m au diamètre de 4,5 
m, symbole de la chute de ce géant. 
Tout cela, semble-t-il, dans l’indiffé-
rence générale des Monterelais envers 
la disparition de leur patrimoine.

Travail de mémoire. C’est alors que, 
refusant de voir la plus importante en-
treprise de la ville disparaitre  sans lais-
ser de traces (elle comptera un moment 
plus de 900 ouvriers, hommes, femmes 
et enfants), Jacques Bontillot, archiviste 
et historien de Montereau entreprend 
de réveiller la mémoire d’une usine qui 

avait fait vivre grand nombre d’anciens 
et dont il ne reste rien aujourd’hui sinon 
le château des Amendes. Il réussit d’au-
tant mieux son plan de sauvetage que 
les municipalités de Montereau depuis 
1971 s’emparent de la question. Un 
musée de la faïence regroupant plus de 
400 pièces, remarquables de qualité et 
d’intérêt est ouvert en 1985 à la grande 
satisfaction des amateurs et visiteurs 
de la ville. Pourtant, le musée a perdu 
de son attractivité. On peut en chercher 
inlassablement les raisons. À l’aune de 
la qualité exceptionnelle des pièces de 
faïence présentées et à l’attachement 
des Monterelais envers leur patrimoine, 
en raison de l’initiative récente de la 
municipalité, tout laisse espérer que la 
place du musée dans l’activité culturelle 
de la ville, l’animation des visites, voire 
à terme l’emplacement du musée soient 
entièrement repensés et dynamisés. Ce 
serait heureux et mérité tant l’art de la 
faïence a marqué notre ville. n
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••• Octobre 2020, mise en place des faïences sur les ponts de Montereau.
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Covid-19 

Face à la 2e vague, 
Montereau s’organise !

Suite au second confinement décrété par le Gouvernement, la Ville de 
Montereau a pris des mesures pour pallier la crise sanitaire et économique.

Ce que tout le monde redoutait est 
arrivé. L’épidémie de coronavirus 
a une nouvelle fois sévi sur le 

territoire national avec des dizaines de 
milliers de cas positifs détectés et des 
centaines de morts chaque jour. « La 
deuxième vague est là. Nos services 
de réanimation sont sous pression » 
déclarait le Président Emmanuel Macron 
à la mi-octobre. « Notre objectif doit être 
de réduire les contacts privés qui sont 
les contacts les plus dangereux ». Le 
30 octobre, la France était de nouveau 
sous cloche, reconfinée pour plus d’un 
mois avec l’espoir d’endiguer cette 
seconde vague. Au niveau local, les 
villes ont dû s’organiser et adapter leur 
action. À Montereau, elle s’est portée 
sur l’accompagnement des habitants 
et des commerçants pour affronter 
cette nouvelle crise tant sociale 
qu’économique. 

Population. Forte de l’expérience du 
printemps dernier, la mairie a mis en 
place un plan de gestion de crise basé 
sur la continuité des services publics, 
le respect des règles sanitaires, la 
sécurité et la solidarité. Les personnes 
déclarées fragiles et isolées ont été 
contactées systématiquement par le 

service municipal du Bel Âge et le 
CCAS afin d’évaluer leurs besoins 
en assistance particulière. Le service 
de portage des repas à domicile a 
été étendu à toutes les personnes 
âgées, fragiles et vulnérables qui en 
ont fait la demande. Le service de 
portage des courses a été réactivé, 
les médiathèques et ludothèques ont 
relancé leur système de « drive ». 
La plupart des services publics sont 
restés ouverts au public avec des 
mesures sanitaires strictes.

Infos pratiques :
• �Vous êtes en situation d’isolement 

ou de fragilité, la mairie prend 
régulièrement de vos nouvelles. 
Infos : 01 64 70 44 69.

• �Portage des repas à domicile,  
infos : 01 64 70 44 69

• �Portage des courses,  
infos : 01 64 70 54 36

• �Médiathèques en mode « Drive », 
infos : 01 64 70 38 95

• �Ludothèques en mode « Drive », 
infos : 01 60 74 74 21 ou  
01 60 57 06 42
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Espace. Télétravail. Le recours au télétravail doit être  
« le plus massif possible » avait martelé le Premier ministre 
Jean Castex, au lendemain de l’annonce de confinement 
par le président de la République. Et la Ministre du travail 
Elisabeth Borne de préciser : « le télétravail n’est pas 
une option mais une obligation » pour les travailleurs et 
salariés du privé comme du public qui peuvent exercer 
leur activité à distance. Alors que la pratique s’est peu 
à peu généralisée, à Montereau, la mairie a ouvert deux 
lieux éphémères afin d’éviter les contraintes provoquées 
par le travail à domicile (espace exiguë, cohabitation 
difficile avec la famille, mauvaise connexion internet). Des 
espaces appropriés pour le travail à distance mis en place 
gratuitement pour tous les professionnels monterelais. Et 
une réflexion pour un lieu pérenne à l’avenir.

Infos pratiques : 
Espace N°1 : Médiathèque Gustave Flaubert
5, boulevard du Maréchal Leclerc
Tél. 01 64 70 38 95
Espace N°2 : Médiathèque Alain Peyrefitte
3, rue André Thomas
Tél. 01 60 57 21 26

Commerce. Sur le front de l’économie, le reconfinement a 
contraint de nombreuses enseignes à fermer boutique. Pour 
nos commerces de proximité, la situation est vite devenue inte-
nable. Là encore, il a fallu redoubler d’initiatives et d’inventivité. 
Pour inciter les consommateurs à choisir la proximité plutôt 
que les centres commerciaux et la vente en ligne, la mairie a 
d’abord recensé puis publié sur son site internet (montereau77.
fr) toutes les enseignes (avec leurs coordonnées) qui continuent 

de proposer leurs services en livraison ou 
à emporter. Dans la foulée, elle lançait 
les chèques promos «Unis et Solidaires», 
une opération de sauvetage inédite. Ainsi 
jusqu’au 19 décembre, les Monterelais 
ont la possibilité d’acheter des chèques 
bonifiés à hauteur de 50% par la mairie, 
à dépenser ensuite dans les enseignes 
monterelaises partenaires. Concrètement, 
pour l’achat d’un chèque de 10 euros, la 
Ville augmente sa valeur à 15 euros. Ces 
chèques précommandés via Internet pour-
ront être dépensés jusqu’au 30 juin 2021.

Infos pratiques : 
Pour se procurer les chèques bonifiés, 
rendez-vous sur : 
montereau-cheques-promo.fr. 
Sur la page d’accueil, vous retrouvez 
l’ensemble des commerces partenaires 
de l’opération. Vous pouvez acheter 20 
chèques par commerce chez autant de 
commerçants que vous le souhaitez. 
Suivez le mode d’emploi à l’onglet « 
Comment ça marche ? »

Espoir. Depuis début décembre, l’étau s’est desserré pour la 
plupart des commerces et l’espoir d’une nouvelle année qui 
verra être dompté ce maudit virus semble se dessiner au fur 
et à mesure des annonces d’arrivée des vaccins. En attendant, 
restons « Unis et Solidaires ». n



À bord de « La Seine »

Toujours sur le pont. Malgré la tempête du Covid-19,  
les équipages de « La Seine » enchaînent les missions sans jamais chavirer.

«J’ai décidé, sur proposition de la 
ministre des Armées et du chef 
d’état-major des Armées, de lan-

cer l’opération Résilience [...] Elle sera 
entièrement consacrée à l’aide et au 
soutien aux populations ainsi qu’à 
l’appui aux services publics pour faire 
face à l’épidémie de Covid-19 en mé-
tropole et en outre-mer. » Emmanuel 
Macron, président de la République, 
lors du lancement de l’opération Ré-
silience le 25 mars 2020. À la guerre 
comme à la guerre. Dans le contexte 
particulier de la crise sanitaire, l’équi-
page B a dû reprendre la charge de  
« la Seine » plus tôt que prévu. Dès la 
mi-mars, tout le monde était paré.

Protéger. Durant 2 mois, la mission 
principale fut de veiller à la bonne appli-
cation du confinement. Les activités de 
plaisance étant alors interdites par arrêté 
préfectoral, « la Seine » a concentré son 
action sur le contrôle des entrées dans 
le port de Toulon et, bien sûr, des ap-
proches maritimes. Largement rompus 
à l’exercice, nos 17 valeureux marins 
commandés par Antoine Collin se sont 
mis en ordre de marche contre la me-
nace invisible que constitue ce satané 
virus. Sur le navire, l’heure n’est jamais 
aux tergiversations. Le chef de quart et 
son équipe à la passerelle, le rondier à la 

machine, le cuisinier en cuisine… seule 
la mission compte. Il faut néanmoins 
s’adapter en respectant un protocole en-
core plus strict : port du masque obliga-
toire, limitation des activités nécessitant 
un regroupement important de person-
nel… tout le monde se serre les coudes, 
sans être trop proche. Pas simple lorsque 

chaque succès résulte des interactions 
d’une chaîne de compétences. Tout cela 
bien sûr en continuant les entraînements 
au sein des forces d’action navales, l’exi-
gence opérationnelle ne pouvant faiblir, 
même dans ces circonstances excep-
tionnelles.
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Le fil bleu

••• La force et la solidarité de l’équipage  
ne faiblissent pas face au vent mauvais du virus



Travaux. Toute relative, l’accalmie est venue en mai, avec le 
déconfinement. La mission change. « La Seine » appareille 
pour réaliser une campagne de travaux maritimes au profit 
du service des moyens portuaires (SMP) de la base navale 
de Toulon. Le bateau offre alors ses capacités manœuvrières 
aux savoir-faire des marins du SMP pour mettre en place 
deux pontons dans le port de Port de Bouc près de Marseille, 
un coffre devant l’épi Castigneau à Toulon et remplacer les 
marques spéciales délimitant la zone interdite à Brégançon. 
Les manœuvres sont longues parce qu’effectuées dans des 
endroits exigus et assez complexes puisqu’il s’agit de mani-

puler du matériel extrêmement lourd via la force de levage 
du bateau. L’assemblage des différents éléments est effectué 
en collaboration avec des plongeurs du SMP. Un vrai travail 
d’orfèvre !

Arrêt annuel. Fin juin, « la Seine » part en arrêt technique pour 
une durée d’un mois. Préparation, révision, entretien, mainte-
nance préventive, correctif sur les pannes décelées… l’ensemble 
de l’équipage est mobilisé afin que son partage d’expérience 
avec le constructeur soit total. Début août, passage de témoin 
avec l’équipage A. L’aventure continue. n
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LE SAVIEZ-VOUS ? 

« Les Cols bleus »
Derrière beaucoup de cou-
tumes, usages, traditions 
et expressions militaires se 
cachent bien souvent des 
anecdotes insolites, amu-
santes ou historiques. Alors 
pour étoffer votre culture 
générale et briller le matin 
devant vos collègues à la 
machine à café, découvrez 
ici l’origine de l’expression  
« Cols bleus ».
Vous connaissez sans doute 
les « cols bleus », ces ou-
vriers d’une entreprise au 
travail manuel qui se dis-
tinguent des « cols blancs » 
travaillant dans les bureaux. 
Mais saviez-vous que le 

terme « cols bleus » est éga-
lement utilisé pour parler des 
marins dans la Marine natio-
nale française ? 
À l’époque des corsaires, les 
marins portaient les cheveux 
longs. Louis XIV, soucieux de 
l’apparence et de la sécurité 
de ses marins, édita une or-
donnance indiquant que les 
cheveux devaient être noués 
en une queue de cheval ou 
en catogan. Ces derniers 
enduisaient alors leurs che-
velures de suif afin de ne pas 
les arracher dans les cor-
dages et de les rendre plus 
rigides. L’inconvénient était 
que cette chevelure était très 
sale et grasse et salissait le 
col des vêtements. Une solu-
tion fut vite trouvée avec ce 

grand col de couleur bleue 
amovible, plus facile à net-
toyer qu’un vêtement tout 
entier.
Et aujourd’hui bien que les 

règles concernant la coupe 
de cheveux des marins aient 
changé, le col bleu amovible 
est resté.

••• Des corsaires aux marins modernes, l’intrigante  
perpétuation de la tradition des « Cols bleus »

••• Manœuvres délicates effectuées en parallèle du ponton et par équipe sous-marine. 
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L'opinion

Le 28 juin dernier, vous avez décidé de faire confiance à une 
nouvelle équipe municipale, conjuguant l'expérience, les 
compétences et le dynamisme d'un jeune maire, James Chéron, 

par ailleurs conseiller régional d'Île-de-France, à l'enthousiasme de 
nouveaux élus bien décidés à s'impliquer pour leur ville, notre ville 
à tous. Le contexte exceptionnel de crise sanitaire, économique 
et sociale nous contraint, et la Municipalité adresse une pensée 
sincère aux familles qui sont éprouvées durant cette période. Entre 
nouveaux projet et mesures exceptionnelles pour soutenir les acteurs 
économiques durement touchés et les familles dont le pouvoir 
d'achat a été considérablement réduit, nous avons déjà entamé 
la transformation et la modernisation de Montereau. Nous avons 
conduit un audit des services municipaux. Fruit d’un dialogue social 
constructif, trois accords ont été conclus à l’unanimité avec les 
syndicats pour moderniser le fonctionnement de la mairie et améliorer 
les conditions de travail des agents. L’ « École du web » s’est installée 
en octobre à proximité immédiate de la Digitale Académie, offrant 
une solution supplémentaire de formation à nos jeunes. Le parc de 
la Gramine se transforme et pourra accueillir dès les beaux jours du 
printemps les Monterelaises et Monterelais souhaitant flâner dans ce 
nouvel écrin de verdure tandis que l’aire de jeux Curie récemment 
inaugurée réjouit déjà les enfants. Le centre de santé POM3 poursuit 
la croissance de son activité et attire un nouveau médecin à compter 
du 1er janvier 2021, qui préparera aussi le projet de réhabilitation de 
l’ancienne trésorerie en ville basse en centre de santé, lequel sera 
associé aux locaux de la Police Municipale ainsi que du Centre de 
Supervision Urbain. La Maison du Bel âge accueillera nos aînés 
dans le remarquable Château des amendes qui voit chaque jour 
s’édifier le Grand Théâtre dont les travaux se poursuivent. Côté 

écoles, l’extension de l’école Curie démarrera prochainement 
et nous préparons déja la suite : la réhabilitation et l’extension de 
l’école des Ormeaux. La restructuration du square Beaumarchais se 
prépare et plus de la moitié des habitants ont déjà été relogés. Pour 
bâtir avec vous l’avenir de notre ville, nous avons créé les instances 
participatives telles que les assemblées de quartier, l’AGORA, le 
conseil des jeunes, le conseil de quartier de Surville, et mettrons 
prochainement en ligne la toute nouvelle application « Montereau+ » 
qui vous relaiera toutes les informations nécessaires pour votre 
quotidien ! Bien d’autres projets sont en cours, affirmant ainsi notre 
volonté de vous servir à la hauteur de la confiance que vous nous 
témoignez. Nous regrettons que l'ancien Maire et son équipe n'aient 
toujours pas clôturé la période électorale en se positionnant dans 
une critique systématique voire personnelle, oubliant par l'occasion 
le sens commun qui guide l'intérêt général. Après avoir approuvé la 
charte éthique qui fixe les règles de l'engagement de chacun des 
élus, l'ensemble de notre programme sera conduit sans augmentation 
d’impôts, en maitrisant l'endettement, en faisant la chasse à toute 
dépense inutile et en recherchant toutes les subventions mobilisables 
pour, ainsi, garantir une saine gestion des deniers publics. Nous 
aurons l'occasion de vous présenter notre action, chaque année 
dans le cadre d'un rapport moral et d'un bilan d'activités qui seront 
rendus publics. Toute l'équipe "En Avant Montereau" vous souhaite 
de passer de belles fêtes de fin d'année, malgré le contexte actuel, de 
pouvoir vous retrouver en famille, avec vos amis et d'embrasser cette 
nouvelle année avec espoir. n

Maxime LEMOINE,
Président du groupe de la majorité municipale 

Et Montereau change déjà !

Issus du Groupe Montereau Confluence,  nous avons décidé de  
créer le groupe « Les Indépendants » au sein du Conseil Muni-
cipal.

Nous souhaitons que cessent les polémiques qui ont durement en-
taché la campagne électorale, celle-ci étant terminée, il est temps 
maintenant de travailler tous ensemble pour le bien de Montereau.

Nous sommes deux élus  de cette ville qui nous est chère depuis 
plusieurs générations, notre objectif est de la servir dans le plus 
pur respect des règles et valeurs de  la démocratie locale.

Les personnes qui souhaitent communiquer avec nous sont les 
bienvenues, ce contact pourra s'établir par l'intermédiaire de notre 
adresse mail ci-dessous. n

Marianne Moignard et Sébastien Lombard
groupelesindependantsmontereau@gmail.com

Tribune du groupe de la Majorité

Tribune du groupe « Les Indépendants » Tribune du groupe Montereau Confluence

Premier Bilan

Le maire actuel a expliqué tout au long de la campagne électorale qu’il avait été empêché 
d’agir pendant trois ans par l’ancienne majorité. Selon sa thèse, depuis son élection, en 
2017, il aurait été  prisonnier de la majorité élue pourtant avec 77 % en 2014 mais deve-

nue hostile à celui qu’elle avait choisi pour me succéder. Il n’y a bien sûr rien de vrai dans ce 
pitoyable discours qui n’a servi qu’à justifier une campagne électorale d’une violence inouïe à 
mon égard. J’étais l’ennemi à abattre pour que celui à qui j’avais - à tort- fait confiance puisse 
continuer à jouir d’un pouvoir qui lui est manifestement monté à la tête lui faisant perdre le sens 
des réalités et de l’intérêt des habitants. Mais voilà, la vérité est cruelle pour ceux qui utilisent 
le mensonge comme arme électorale. Depuis 4 mois, la nouvelle majorité, n’a hélas pas su 
créer le choc d’efficacité promis avant l’élection... La ville est de plus en plus sale. Le centre-
ville poursuit, à grande vitesse cette fois ci, sa paupérisation, l’insécurité explose au regard 
des incendies ou des agressions en augmentation, les trafics de drogues semblent désormais 
admis en pleine rue, la qualité des prestations municipales se dégrade à l’image de celle des 
repas servis à nos enfants...Les seuls projets positifs sont ceux du théâtre, de l’EHPAD du 
centre hospitalier, de l’usine Hermes ou encore du pôle santé de la ville haute que j’avais en-
gagé, avant mon départ, il y a 3 ans... La triste vérité est révélée au grand jour depuis l’élection 
municipale du 28 juin : la dégradation de notre ville n’était pas due a l’ancienne majorité mais 
bien de la seule responsabilité d’un maire incapable depuis 3 ans de prendre les décisions sus-
ceptibles de surmonter les difficultés de notre époque. Certes la tâche est difficile et d’autres 
villes subissent des difficultés similaires mais lorsqu’on se souvient de la dynamique positive 
des 20 derniers années on ne peut que s’attrister du déclin actuel qui rétrograde Montereau. Au 
regard de ce que nous considérons comme la plus vaste entreprise de fraude électorale jamais 
mise en œuvre à Montereau nous avons été contraints de  saisir la justice pour demander 
l’annulation de l’élection municipale. Nos arguments sont solides et étayés et la jurisprudence 
nombreuse pour obtenir cette condamnation et rejouer(à la loyale cette fois ci) l’élection qui 
ne peut se fonder par exemple sur un nombre jamais vu de procurations concentrées, comme 
par hasard, sur deux bureaux de votes. Par ailleurs le Procureur de la République a ouvert 
plusieurs enquêtes préliminaires qui visent tant la gestion communale que des dossiers récents 
de Confluence Habitat ainsi que des soupçons d’achats de voix. Enfin, rappelons que le maire 
a été renvoyé devant le tribunal correctionnel de Fontainebleau en avril prochain pour soup-
çons de détournement de fonds municipaux. Voilà une situation qui ne nous réjouis pas tant 
nous sommes peinés de voir les habitants chercher à quitter une ville qui décline et n’est plus 
accueillante. Nous subissons encore et encore des attaques mensongères téléguidées par la 
mairie et destinées à masquer la responsabilité de celui qui a pourtant tous les pouvoirs pour 
agir depuis des années. Mais peu importe car nous sommes déterminés à essayer de sauver 
Montereau qui ne mérite pas d’être ainsi maltraitée et nous sommes persuadés que la vérité 
éclatera au plein jour. n

Yves Jego et les élus 
de groupe Montereau Confluence
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On aime

Envie de vous dégourdir les jambes tout en 
découvrant les plus beaux espaces naturels et 
monuments d’Île-de-France ? La Région a mis à 
la disposition de tous les Franciliens « Bougeott », 
une nouvelle application gratuite de running, de 
promenade et de découverte, téléchargeable sur 
App Store et sur Google Play. Grâce à la localisation 
de votre téléphone mobile, « Bougeott » vous 
propose des itinéraires variés et personnalisés en 
fonction de vos envies : marche ou course, dans la 
nature ou en ville, au bord de l’eau, en forêt… aucun 
niveau physique minimum n’est requis, les chemins 
proposés sont accessibles à tous. L’application 
fournit également des informations détaillées sur 
l’histoire des points d’intérêt culturels et naturels qui 
jalonneront votre parcours. Véritable service deux en 
un, cet outil se démarque des autres applications de 
running en conciliant exercice physique et culture. 
De plus, vous avez la possibilité d’ajuster la distance 
et la durée de chaque promenade pour s’adapter 
à vos objectifs. Elle offre aussi le choix entre des 
trajets en boucle depuis chez vous et des itinéraires 
menant d’un point A à un point B. n

« Bougeott »  
vous fait marcher !

« Retour aux sources »,  
la boutique bio du  
centre-ville 

Son ouverture n’est pas passée 
inaperçue. Et pour cause, une 
enseigne qui commercialise 
des produits Bio dans le centre-
ville de Montereau, cela ne 
saurait se manquer. Depuis le 
1er décembre, Claude Jacques 
et son équipe vous accueillent 
dans leur boutique baptisée 
« Retour aux sources ». Sur 
les étals et les présentoirs : 
des produits frais, du miel, 
des confitures, du pain, du 
vin, du fromage, de la bière, 
des tisanes, des chocolats, 
des cosmétiques, du textile... 
En tout, ce sont pas moins de 
1500 références en produits 
Bio qui sont proposées dans un 
espace de 100 m2. L’enseigne 
fait partie des quelque 
200 magasins du réseau 
Biomonde, un groupement 
coopératif de magasins Bio 
indépendants. « Lorsque le 
client entre ici, il doit pouvoir y 
faire toutes ses courses. Dans 
les prochaines semaines, nous 
allons également développer 
notre offre en produits locaux » 
explique le gérant. Le plus : 
l'espace de restauration rapide 
avec des plats végans et 
végétariens, bio évidemment ! 
Une bonne nouvelle pour le 
dynamisme commercial de 
la Cité du Confluent qui vient 
concrétiser les efforts déployés 

par la mairie pour attirer de 
nouvelles enseignes proposant 
une offre diversifiée et de 
qualité. Le local appartient 
effectivement à la commune 
et c’est l’attractivité d’un loyer 
progressif qui a convaincu le 
commerçant de se lancer dans 
cette belle aventure. Longue 
vie à « Retour aux sources » ! n

••• « Retour aux sources » 
22, rue Jean Jaurès
Ouvert : lundi (14h30-19h), du 
mardi au samedi (10h-19h)
Tél. 01 60 72 20 90
Facebook : retour aux sources 
montereau




